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Notre Association d’élus et de parlementaires
Centre-Ville en Mouvement créée il y a maintenant
15 ans, travaille de façon transversale sur le
renouveau des centres-villes.

Notamment sur la métamorphose que vivent les
commerçants et les artisants, en lien avec 
l’urbanisme, les nouvelles mobilités, le logement, 
le numérique, la culture, le tourisme...

Centre-Ville en Mouvement organise depuis 14 ans
des rendez-vous incontournables avec les Assises
Nationales du Centre-Ville, pour les acteurs du 
Centre-Ville et dirige annuellement 4 observatoires
nationaux.



POURQUOI LANCER  
LE SITE CENTRE-VILLE,  GRANDE 

Le site  est alimenté chaque jour par des 
auditions réalisées par nos soins et le directeur-fondateur de notre association 
Pierre Creuzet. Ces auditions feront l ’objet d’un rapport détail lé qui sera remis aux 
ministres concernés :

des produits jugés comme n’étant pas de première nécessité sont fermés depuis le début du 
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DU MINISTRE DE L’ÉCONOMIE 
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Dans ce t te  pér iode de c r ise  san i ta i re  sans précédent ,  e t  durant  laque l le  nous avons eu beaucoup de demandes 

par  rappor t  à  la  réouver ture  des  cent res-v i l les  (de  la  par t  des  mai res  notamment ) ,  nous avons fa i t  le  choix  de 

créer  un si te  dédié pour soutenir  la  reprise et  la  relance des centres-vi l les,   du commerce et  de l ’art isanat .

En e f fe t ,  sur  cent re-v i l le .o rg  (500 v is i tes  de  co l lec t iv i tés  par  jour )  nous avons recensé p lus  d ’une c inquanta ine  

d ’ac t ions  concrè tes  qu i  on t  é té  menées dans nos  cent res-v i l les  durant  ce t te  pér iode de conf inement .

Nous avons donc éga lement  c rée le  s i te  -  Cent re-Vi l le  Grande Cause Nat iona le  -  qu i  es t  un  s i te  ouver t  à  tous  e t  

qu i  a  pour  miss ion  d ’aud i t ionner  e t  d ’avo i r  les  av is  des  uns  e t  des  aut res  pour  la  repr ise  e t  la  réouver ture  de 

nos  cent res-v i l les .  I l  es t  a l imenté  chaque jour  par  des  aud i t ions  réa l isées  par  nos  so ins  e t  le  

d i rec teur - fondateur  de  not re  assoc ia t ion  P ier re  Creuzet .  Ces aud i t ions  fe ront  l ’ob je t  d ’un  rappor t  dé ta i l lé  remis  

aux  Min is t res  concernés a f in  d ’a ider  dans les  pr ises  de déc is ions  à  l ’ i ssue du conf inement .



La s i tua t ion  de c r ise  san i ta i re  ac tue l le  es t  d ramat ique pour  nos  cent res-v i l les  e t  nos  commerces.  

S i  de  nombreux commerces de bouche sont  res tés  ouver ts ,  de  nombreux indépendants  vendant  

des  produ i ts  jugés comme n ’é tan t  pas  de première  nécess i té  sont  fe rmés depu is  le  début  du 

conf inement .  Pour  ceux qu i  sont  res tés  ouver ts ,  le  ch i f f re  d ’a f fa i re  e t  les  ventes  ont  la rgement  

ba issé.  En somme,  i l  n ’es t  pas  démesuré  de d i re  que le  manque à  gagner  es t  co lossa l .

Merci  pour  sa par t ic ipat ion à  l ’Agence 

Nat ionale  de la  Cohésion du Terr i to i re  du 

Ministère .  Ce sou t ien  nous es t  p réc ieux ,  e t  

sou l igne le  dés i r  des  pouvo i rs  d i r igeants  à  

rassembler  un  nombre d ’ac teurs  impor tan ts  

pour  la  po l i t i que de  re lance du cen t re -v i l l e  e t  

des  commerces.

Cent re-V i l le  en  Mouvement  a  aud i t ionné une 

quaranta ine  d ’ac teurs  du  cent re-v i l le  :  des 

mai res ,  des  fédéra t ions  e t  confédéra t ions  de 

commerçants ,  des  ent repr ises ,  e t  p lus  généra-

lement  des  ac teurs  c réateurs  du  cent re-v i l le  

comme les  managers  de cent re-v i l le .  

C ’es t  no tamment  grâce à  l ’ensemble  des 

aud i t ions ,  que nous avons pu réa l is  ce 

rappor t .  

Cet te  in i t ia t i ve  sout ien t  éga lement  no t re  dés i r  

d ’assoc ier  le  p lus  grand nombre à  la  re lance 

de nos  cent res-v i l les  e t  se  base sur  un  modè le  

par t i c ipa t i f  e t  co l labora t i f .

Cet te  c r ise  a  éga lement  mont ré  l ’ impu issance

des mai res  de v i l les  e t  communes dans la

gérance de leurs  prérogat ives .  S i  tou tes  les

propos i t ions  e t  g randes l ignes  do ivent  ê t re  

 par  l ’É ta t  lu i -même,  i l  es t  v i ta l que 

les  mai res  e t  leurs  équ ipes  so ien t  à  la

manœuvre .

Dans ce  casse- tê te  qu ’es t  la  repr ise  du 

commerce e t  la  réouver ture  de nos 

cent res-v i l les ,  i l  es t  abso lument  essent ie l  

d ’écouter ,  de  conse i l le r  e t  de  prendre  les  idées 

des  uns  e t  des  aut res .  I l  fau t  b ien  prendre  en 

compte  les  d ispar i tés  au  se in  même de not re  

te r r i to i re  na t iona l ,  avec  une pér iode de c r ise  

qu i  n ’a  pas  é té  vécue de la  même manière  ou 

qu i  n ’a  pas  eu les  mêmes impacts  se lon  les  

rég ions ,  les  dépar tements  e t  les  v i l les .  

Personne ne do i t  ê t re  oub l ié  dans ce t  é lan  de 

repr ise .

L ’Assoc ia t ion  Cent re-V i l le  en  Mouvement  a  

éga lement  lancé dès  le  début  du  conf inement  

une p la te forme d ’échanges en l igne qu i  

recense tou tes  les  bonnes pra t iques e t  

in i t ia t i ves  pr ises  par  les  co l lec t iv i tés  durant  

ce t te  pér iode de conf inement  l ié  au 

COVID-19.  

Pour  f in i r ,  nous remerc ions  tou te  l ’équ ipe  de 

Cent re-V i l le  en  ouvement  qu i  a  fa i t  l ’exp lo i t  

en  pér iode de conf inement ,  d ’avo i r  c réée ce 

s i te ,  les  aud i t ions ,  les  synthèses e t  ce  rappor t .  



Après deux mois de confinement et la fermeture des 
centres-vil les et de nombreux commerces, quel est notre 
constat ?

Cet te  c r ise  inéd i te  a  pro fondément  changé les  façons de consommer,  les  façons de se  mouvo i r  e t  

de  f réquenter  la  v i l le  e t  son cent re .

A première  vue,  on  peut  a isément  a f f i rmer  que les  commerces indépendants ,  les  dé ta i l lan ts ,  

l ib ra i r ies ,  f leur is tes  e t  tan t  d ’au t res  ont  sub i  de  p le in  fouet  les  mesures  de conf inement  su i te  au  

décre t  de  fe rmeture .  

A  ce  jour ,  nous consta tons  que  la  g rande d is t r ibu t ion ,  les  supermarchés dans la  v i l le  e t  ceux  de 

prox imi té  on t  réa l isé  des  ch i f f res  d ’a f fa i res  a l lan t  à  p lus  50% tand is  que les  ch i f f res  d ’a f fa i res  

des  hypermarchés en pér iphér ie  on t  chuté .  On peut  no ter  auss i  que nos  magas ins  en France ont  

é té  pendant  tou te  la  c r ise  t rès  b ien  approv is ionnés.  Ce qu i  p rouve que la  France a  une bonne 

maî t r i se  de la  log is t ique.  Nous remarquons par  a i l leurs ,  que la  grande d is t r ibu t ion  a  pr is  deux 

mois  d ’avance en ce  qu i  concerne la  mise  en p lace des  mesures  san i ta i res  en v igueur.  

Les  commerces de bouche que ce  so i t  les  bouchers-charcut ie rs ,  ou  les  bou langers  on t  éga lement  

mis  en  p lace des  mesures  de pro tec t ion  mais  souvent  sur  leur  p ropre  in i t ia t i ve  e t  par  

ob l iga t ion  de se  pro téger  dans l ’exerc ice  de leurs  fonc t ions  e t  p ro téger  éga lement  le  c l ien t .

La  fe rmeture  des  marchés e t  des  res taurants  déc idée la  ve i l le  pour  le  lendemain ,  a  provoqué une 

per te  énorme pour  les  mara îchers  e t  les  commerçants  i t inérants  de  France,  avec  des  s tocks  à  

écou ler  mais  qu i  seront  pour  la  p lupar t  perdus .  

En I le -de-France sur  un tota l  de 900 marchés,  seulement  36 éta ient  ouverts . 

La  édéra t ion  des  Marchés de France e t  sa  prés idente  Madame Monique Rub in ,  on t  é tab l i  un  

l i v re  b lanc  des  bonnes pra t iques pour  des  marchés en tou te  sécur i té  san i ta i re .  u r  les  marchés,  

nous avons un exemple  f lagrant  des  règ les  de respect  san i ta i res  (cont ra i rement  à  la  g rande 

d is t r ibu t ion) ,  où  les  f ru i ts  e t  légumes ne sont  pas  en l ib re-serv ice  mais  serv is .  

Ma lgré  les  e f fo r ts  e t  les  mesures  de d is tanc ia t ion  respectées ,  les  dérogat ions  pour  l ’au tor isa t ion  

d ’ouvr i r  les  marchés v iennent  des  Pré fe ts .  Ces oc t ro is  on t  cependant  é té  t rop  peu nombreux.  

Éga lement  la  s i tua t ion  n ’es t  pas  un i fo rme sur  tou t  le  te r r i to i re ,  ou  cer ta ins  dépar tements  on t  eu  

un peu p lus  de les te  sur  la  façon de s ’o rgan iser  avec  des  dérogat ions  données aux  mai res .



Comment compenser le manque à gagner et s’adapter aux 
mutations de vente ?

Après  l ’aud i t ion  de la  Fédéra t ion  des  ou langers  de  France,  son prés ident  Mons ieur  Domin ique 

Anrac t  es t ime une per te  de  50% du ch i f f re  d 'a f fa i res  des  bou langers-pât iss ie rs ,  s i tua t ion  

semblab le  pour  les  f romagers  de France.  

G loba lement  on  remarque une chute  impor tan te  des  pet i ts  commerces qu i  souvent  exercent  dans 

de pet i tes  bout iques e t  souf f ren t  de  la  p romiscu i té  de  leurs  locaux e t  une d iminut ion  cons idérab le  

de  leurs  ventes  snack- in  (sandwich ,  sa lades e t  des  pât isser ies) .  Pour  ces  commerces c ’es t  un 

réaménagement  impor tan t  qu ’ i l s  do ivent  env isager  pour  leurs  bout iques mais  auss i  le  

déve loppement  de  nouve l les  techn iques de vente .

1 ere Ass ises  Européennes e t  13 e Ass ises  Nat iona les  du Cent re-Vi l le

P o u r  r é p o n d r e  à  c e s  e n j e u x  i n é d i t s  e t  p a l l i e r  a u  m a n q u e  d e  

v e n t e  s u r  l e  c o m m e r c e  p h y s i q u e ,  d e  n o m b r e u x  c o m m e r c e s  e t  

p a s  q u e  l e s  c o m m e r c e s  a l i m e n t a i r e s  s e  s o n t  m i s  à  l a  v e n t e  à  

e m p o r t e r ,  a u  d r i v e ,  à  l a  l i v r a i s o n  d e  m a r c h a n d i s e s  m a i s  a u s s i  

p o u r  c e r t a i n s  à  l a  d i g i t a l i s a t i o n  d e  l e u r s  p r o d u i t s .  L ’ e n s e m b l e  

d e s  m a i r e s  a u d i t i o n n é s  n o u s  o n t  t o u s  c o n fi r m é  c e t t e  t e n d a n c e .  



Les espo i rs  dans les  a ides  gouvernementa les  qu i  seront  a l louées aux  cent res-v i l les ,  au  

commerce e t  à  l ’a r t i sanat  sont  immenses.  A  l ’ image de not re  assoc ia t ion  d ’é lus  e t  de  

par lementa i res  Cent re-Vi l le  en  Mouvement ,  de  nombreux ac teurs  du  cent re-v i l le  se  bat ten t  

quot id iennement  depu is  des  années pour  souten i r  la  redynamisat ion  e t  le  déve loppement  de  leurs  

cent res-v i l les .  

C’est  pourquoi  la  cr ise  d ’ampleur  que nous t raversons aujourd’hui  doi t  révei l ler  les  

consciences sur  les  façons que nous avons de consommer et  d ’ut i l iser  nos centres-v i l les .  

Sont  sur tou t  a t tendues,  des  mesures  fo r tes  e t  un  e f fo r t  co lossa l  pour  redonner  son éc la t  au  

cent re-v i l le  e t  à  son commerce.

Le 4 eme baromèt re  C lear  Channe l / Ins t i tu t  CSA en 

par tenar ia t  avec  not re  assoc ia t ion  ava i t  no té  un rega in  d ’ in té rê t  impor tan t  des  c i toyens pour  

leurs  cent res .  En 2019,  72% des f rançais  se déclara ient  for tement  at tachés à  leurs  centres-

v i l les ,  soi t  14  points  supplémentai res en comparaison à  l ’année 2018.  A  noter  éga lement  que 

92% des rança is  pensent  que les  ac t ions  menées en cent re-v i l le  do ivent  ê t re  un  axe pr io r i ta i re  

de  la  po l i t ique du mai re  e t  de  leurs  é lus .  

Franch ise  Expo :  Mercred i  des  É lus ,  10 e Journée du Management  du  Cent re-Vi l le  



Les p lans  e t  les  mesures  de re lance du cent re-v i l le  e t  du  commerce passent  par  une p r i s e  d e  

c o n s c i e n c e  c o m m u n e  d e  l ’ i m p o r t a n c e  d u  r e s p e c t  d e s  r è g l e s  s a n i t a i r e s .  I l  faut  rendre le  

centre-v i l le  i r réprochable  d 'un point  de vue sani ta i re  af in  de pouvoir  r e l a n c e r  l ’ a c t i v i t é  

é c o n o m i q u e  e t  a i n s i  a c c r o î t r e  l e  f a c t e u r  d ’ a t t r a c t i v i t é  ;  

- I l  es t  donc impéra t i f  de  généra l iser  le  por t  du  masque pour  tous  les  commerçants ,  de  les  muni r

de  v i t res  en  p lex ig las ,  e t  éga lement  de  met t re  à  d ispos i t ion  des  c l i e n t s  e t  d e s  c o m m e r ç a n t s

d e s  f l a c o n s  d e  g e l s  h y d r o a l c o o l i q u e s  à  l ’ e n t r é e  d e s  magas ins .

- Le  respect  des  règ les  san i ta i res  en v igueur  do i t  fa i re  l ’objet  d ’un label  soutenu p a r  l ’ É t a t  e t

d é l i v r é  p a r  l e s  m a i r e s ,  q u i  s e r a i t  a p p o s é  s u r  l e s  p o r t e s  d ’ e n t r é e  d e s  commerces,  i l

jus t i f ie ra i t  le  respect  s t r i c t  des  règ les  san i ta i res .  Le  message dé l iv ré  est ici « Dans mon magasin

vous serez en sécurité » ou  « Le virus ne passera pas par moi » …

LES PROPOSITIONS :

1- Un respect strict des normes sanitaires :  se sentir apaisé

De tou tes  nos  aud i t ions  ressor t  un  argument  majeur  à  la  re lance des  cent res-v i l les  :  

la  l i v ra ison.  Depu is  de  20 ans  nous t rava i l lons  sur  ce t te  thémat ique qu i  es t  essent ie l le .  En temps 

de c r ise  comme ce l le  que nous t raversons ac tue l lement ,  la  l ivra ison est  le  moyen de soutenir  

la  vente  des commerces de proximité ,  des  déta i l lan ts ,  e t  des  indépendants .  C ’es t  pourquo i  

nous souha i tons  sur  ce t te  propos i t ion  une ac t ion  fo r te  de  l ’É ta t  qu i  do i t  p rendre  en compte  

l ’ impor tance e t  l ’ impact  posi t i f  qu’aurai t  une mesure d ’ampleur  en faveur  de la  l ivra ison.  

Not re  hypothèse se  base sur  un  an de gra tu i té  des  l i v ra isons qu i  sera ien t  p r ises  en charge par  

l ’É ta t  à  hauteur  de  500 mi l l ions  d ’euros ,  su iv ie  les  années su ivantes  d ’un  cont ra t  qu i  l ie ra i t  

commerçant  e t  consommateur  sur  une base type 1  euro  commerçant  /  2  euros  consommateur.  

Cer ta ines  v i l les  pensent  met t re  en  p lace des  Stewar ts  Urba ins  bénévo les .  Ce sera i t  auss i  un  

a tout  pour  les  dr ives  des  commerçants  de  prox imi té  e t  des  producteurs  qu i  sont  en  t ra in  de  vo i r  

le  jour  dans tou te  la  France.  A Sa in t -F lour  une convent ion  s ’es t  é tab l ie  en t re  la  v i l le ,  la  Poste  e t  

SNCF Gares  e t  Connex ions  a f in  d ’un i r  les  fo rces  pour  le  succès d ’un  dr ive  au se in  de  la  gare  

dans un espace déd ié .  Ces mesures  fon t  appe l  à  des  bénévo les  pour  les  jours  de  d is t r ibu t ion  des  

co l is ,  ce  qu i  peut  ê t re  le  cas  pour  les  s tewar ts  urba ins .

2- La PRIORITÉ dans la relance :  la LIVRAISON



Voi là  20  ans que l ’on par le  de la  l ivra ison à  domici le ,  i l  faut  arrêter  de 

saupoudrer  l ’argent  publ ic  sur  ce  sujet  qui  demande des subvent ions.  

A un moment  i l  faut  prendre une décis ion qui  à  mon avis  est  indispensable  pour  le  monde 

Par  exemple ,  le  g roupe Ind igo  loue la  sur face d ’un  de ses  park ings  par is ien  depu is  le  début  du 

conf inement  a f in  d ’é tab l i r  une p la te forme de l i v ra ison qu i  depu is  sa  c réat ion  fonc t ionne 

énormément  e t  a  susc i té  la  c réat ion  de nombreux emplo is  en  seu lement  2  mois .

Le  réaménagement  des  marchés e t  des  ha l les  para î t  éga lement  essent ie l  a f in  d 'év i te r  la  

contaminat ion  des  produ i ts  a l imenta i res  e t  a ins i  l im i te r  la  p ropagat ion  du v i rus .  

Éga lement ,  i l  es t  abso lument  v i ta l  que les  vendeurs  i t inérants  so ien t  p ro tégés e t  d isposent  de  

matér ie l  su f f i sant  pour  réa l iser  leur  fonc t ion  en tou te  sécur i té  san i ta i re  :

- Étaler  les  marchés dans la  rue et  sur  les  terrasses des bars-restaurants  qui  pour  le

moment  sont  encore fermées ,  a f in  de  désengorger  le  cent re-v i l le  e t  ne  pas  concent rer  un  f lux

t rop  impor tan t  de  personne au même moment  dans le  cent re-v i l le  ;

Dr ive  organ isé  par  la  v i l le  de  Sa in t -F lour  dans le  Canta l

3- La gestion des marchés et des halles :

«

du commerce et  te l lement  importante  pour  nos habi tants .  »
 Pier re  Creuzet ,  D i rec teur - fondateur  de  Cent re-V i l le  en  Mouvement  

stizu
Barrer 



Respect  s t r i c t  des  mesures  san i ta i res  lo rs  d ’un  marché

- Met t re  en  p lace un c i rcu i t  à  su iv re  au  se in  des  marchés,  é tab l i r  un  sens de dép lacement  pour

main ten i r  les  mesures  de d is tanc ia t ion  soc ia le ,  ce  type de schéma es t  é tab l i  dans le  l i v re  b lanc

de la  Fédéra t ion  des  Marchés de France ;

- Mun i r  les  commerçants  du  marché s i  ce  n ’es t  pas  le  cas  de masque ,  v is iè res ,  p laque  de

p lex ig las  pour  pro téger  les  s tands a ins i  que des  ge ls  hydroa lcoo l iques ;

- Généra l iser  pour  un  temps le  pa iement  par  car te  e t  fac i l i te r  le  pa iement  pour  des  pet i ts

montants  ;

- Inverser  s i  c ’est  possible  les  stands ,  met t re  les  produ i ts  der r iè re  a f in  que les

consommateurs  n ’a ien t  aucun contac t  avec  les  denrées ;

- Poss ib i l i té  d ’é tab l i r  un  rou lement  dans la  présence des  exposants  avec  une venue des

commerçants ,  chacun leur  tour  ;

- Importance s i  c ’est  nécessaire  de p iétonniser  les  centres-v i l les  les  jours de marché ;



4- Sommes-nous enfin prêts pour la digitalisation des commerces?

L’ou t i l  numér ique es t  un  a tou t  ob l i ga to i re  don t  l es  commerces de p rox im i té  do iven t  se  do te r  a f i n  

de  pouvo i r  toucher  un  nombre p lus  impor tan t  de  consommateurs  en  d ig i ta l i san t  l eu rs  o f f res .  

Bémo l ,  l e  tou rnan t  numér ique i l l us t re  souven t  une f rac tu re  généra t ionne l le  avec  des  pe rsonnes 

mo ins  ap tes  à  u t i l i se r  l es  réseaux e t  l es  NTIC,  c ’es t  pourquo i  dans ce t te  pé r iode d ’ i nac t i v i t é  pour  

de  nombreuses pe rsonnes no tamment  l es  j eunes ,  (qu i  on t  vu  leu rs  s tages ,  a l te rnance ou con t ra t  

p ro  annu lés )  on imagine un système basé sur  le  bénévola t  ou les mieux rense ignés sur  le  

numér ique v iendra ient  en a ide aux commerçants locaux pour  met t re  en l igne les  produi ts ,  

prendre des photos . . .  Ce t te  d ig i ta l i sa t ion  passe souven t  pa r  l a  c réa t ion  de Marke tp lace .  

I l  fau t  imag iner  un  ensemble  d ’ou t i l s  d idac t iques pour  la  numér isa t ion  des  commerces.  

Voir  la  f iche de Renaud Sore-Laregain,  responsable  de l ’Observatoire  Nat ional  sur  la  gest ion 

de Centre-Vi l le  en l igne

De g rands g roupes inves t i ssen t  à  l ’ i ns ta r  d ’EDF qu i  a  c réé la  f i l i a le  Commerçan t  +  qu i  œuvre  à  la  

numér i sa t ion  e t  à  l a  d ig i ta l i sa t ion  des  commerces en déve loppan t  des  p rocess  innovan ts  de  

f i dé l i sa t ion .

5- L’obligation d’une campagne de communication nationale et
locale :

Depu is  le  débu t  du  con f inement ,  l e  commerce  de p rox im i té  es t  en  berne .  Cer ta ines  v i l l es  comme 

Sa in t Raphaë l  no te  80% de fe rmetu re  des  commerces .  Tou tes  les  v i l l es  concernées  conserven t  

néanmoins  des  g randes sur faces  qu i  permet ten t  d ’assure r  le  réapprov is ionnement  des  denrées .  

Néanmoins ,  la  g rande d is t r ibu t ion  a  deux  mo is  d ’avance sur  les  commerces  de p rox im i té  en  te rm  

de ven te  p remiè rement  ma is  auss i  en  te rme de log is t i que san i ta i re .  

C’est  pourquoi  nous préconisons e t  nous demandons une campagne de communicat ion 

mass ive nat iona le  e t  loca le  sur  le  cent re -v i l le  e t  le  commerce de prox imi té  avec  une d i f fus ion  

exponent ie l le  sur  d i f fé ren ts  canaux de communica t ion :  gaze t te  loca le ,  journaux ,  té lév is ion ,  

a f f i ches e t  t rac tage e t  sur  l ’ ensemble  des  réseaux soc iaux…

 

http://www.grande-cause-nationale.fr/portfolio/obs-gestion-centre-ville/


6- Mobilité au sein de l ’espace public :

La réouver ture  des  cent res-v i l les  do i t  s ’accompagner  d ’une adapta t ion  des  modes de mobi l i tés  au  

se in  de  l ’espace pub l ic  :

- Favor iser  les  modes de mobi l i té  douce  comme le  vé lo ,  la  t ro t t ine t te  face aux  t ranspor ts  en

commun qu i  sont  encore  t rès  anx iogènes,  quand ce la  es t  poss ib le  e t  réa l isab le  no tamment  dans

les  grandes v i l les ,  par  une  condamnat ion de quelques rues automobi les  pour  y  intégrer  le

vélo ,  comme ce la  se  fe ra  à  Par is  e t  Lyon ;

7- Politiques d’embellissement du centre-ville :

Le renouveau du cent re-v i l le  no tamment  quand les  mani fes ta t ions  ne sont  pas  poss ib les ,  do i t  

passer  par  un embel l issement  des rues et  du centre .  C ’es t  d ’une par t  redonner  l ’env ie  aux  

c i toyens d ’y  re tourner  pour  fa i re  leurs  courses  ou tou t  s imp lement  pour  se  ba lader .  

I l  fau t  redonner  de  l 'éc la t  aux  coeur  de  v i l le  en  met tan t  en  p lace des  in i t ia t i ves  s imples  

mais  e f f i caces .  De nombreuses v i l les  on t  dé jà  usé de ce  procédé :

- La  C io ta t  a  par  exemple  récupéré  des  conserves  v ides  qu i  on t  é té  repe in tes  par  des

bénévo les  e t  qu i  on t  ensu i te  é té  f leur ies .  Peu onéreuse,  ce t te  ac t ion  permet  de  co lorer  le cent re-

v i l le  ;

- Les  v i l les  de  Sa in t -Raphaë l  e t  Isso i re  on t  op té  pour  des  pap i l lons  co lorés  qu ’e l les  on t

accroché  dans les  rues  e t  sur  cer ta ins  arbres ,  à  la  fo is  poét iques e t  es thét iquement  réuss ies ,

ces in i t ia t i ves  fon t  par t ie  d ’un  processus s imple  du renouveau phys ique des  cent res-v i l les .

Beaucoup d ’aut res  exemples  de ce  type ex is ten t  sur  l ’ensemble  du te r r i to i re…

In i t ia t i ve  de la  v i l le  de  Sa in t -Raphaë l  -  décora t ion  des  rues  avec des  pap i l lons



8- Animation et cul ture à l 'épreuve :

Les an imat ions  sont  annu lées  e t  les  l ieux  cu l tu re ls  fe rmés.  A lors  que l 'on  connaî t  l ' impor tance de 

ces  dern ières  pour  l 'a t t rac t iv i té  des  v i l les  i l  es t  ind ispensab le  de donner  les  moyens d 'une mei l -

leure  v is ib i l i té  sur  l 'aven i r  de  nombreuses pro fess ions  du mi l ieu  cu l tu re l  e t  de  l 'an imat ion  a f in  

d 'appréhender  au  mieux la  repr ise .  Par  exemple  avec  la  sa ison es t iva le  ar r ivant ,  on  peut  imag iner  

la  c réat ion  de c inéma en p le in  a i r  comme le  fon t  cer ta ines  v i l les  chaque année.

I l  faut  donner  les  moyens par  exemple aux c inémas de rassurer  le  spectateur,  pour  qu’ i l  

puisse revenir  dans les  sal les  en conf iance et  avec pla is i r.  

Er ic  Bus idan,  Dé légué généra l  de  l ’Agence pour  le  Déve loppement  Rég iona l  du  C inéma

9- Les plans de relance du Ministère de la Cohésion du Territoire :

L’ef for t  qu’a  réal isé  le  gouvernement  en créant  des mesures exemplai res pour  le  renouveau 

de nos centres-v i l les  comme le  p lan Act ion Coeur  de Vi l le  sont  indispensables .  Ma in tenant  

nous voyons le  p lan  récemment  annoncé par  le  gouvernement  pour  les  Pet i tes  Vi l les  de Demain  

comme une a ide  majeure  à  la  re lance.  I l  s ’ag i ra  dans un même temps de revo i r  cer ta ines  l ignes  

budgéta i res  pour  fa i re  face à  ce t te  c r ise  t rès  impor tan te  e t  s imp l i f ie r  les  démarches 

admin is t ra t ives .  I l  fau t  fa i re  a t ten t ion  à  ce  que les  v i l les  qu i  ne  sont  pas  par t ies  au  pro je t  ne  se  

sentent  pas  exc lues .  I l  nous para î t  t rès  important  para l lè lement  à  ces deux plans d’avoir  un 

plan de re lance global  des centres-v i l les .  

Act ion cœur de v i l le  fa isa i t  déjà  de la  v i ta l i té  des centres-v i l les ,  notamment  

commercia le ,  une pr ior i té ,  la  cr ise  en renforce l ’urgence.  C’est  un enjeu sociéta l  majeur.  

« »

«
Mobi l isat ion générale  ! »

 Pré fe t  Ro l lon  Mouche l -B la iso t ,  D i rec teur  du  programme nat iona l  Ac t ion  cœur  de v i l le



10- Un renforcement net de la consommation locale :

De nombreuses v i l l es  on t  éga lement  fa i t  l e  par i  de  re lancer  par  des  in i t ia t i ves  fo r tes  

le  commerce de proximi té  e t  de centre-v i l le  en octroyant  des chèques cadeaux  e t  des  bons 

de réduc t ion  a f in  d ’ inc i te r  les  consommateurs  à  reven i r  en  v i l l e .  C ’es t  le  cas  no tamment  des  

v i l l es  de  Sa in t Raphaë l ,  I sso i re  e t  Mu lhouse,  qu i  par  ce  modè le  en tendent  répondre  aux u rgences 

économiques de demain .  

Saint Raphaël  of f re  150 euros en bons d ’achat  à  tout  le  personnel  communal  qui  se  mobi l ise  

dans cet te  cr ise  du COVID-19.  La  v i l l e  d ’ I sso i re  p ropose l ’o f f re  “un  chèque cadeau acheté ,  un  

o f fe r t ” ,  en  par tenar ia t  avec  l ’O f f i ce  du  Commerce ,  20  euros  de chèque cadeau son t  o f fe r ts  pour  

les  sen io rs  (  la  v i l l e  versera  une subvent ion except ionne l le ) .   

F rance Bo issons He ineken a  par t i c ipé au lancement  de  la  p la te fo rme « J ’a ime mon Bist rot  »  

avec de nombreuses marques ,  qu i  permet  d ’acheter  par  avance des  consommat ions ou de la  

res taura t ion ,  ces  dern ie rs  a jou ten t  50% de la  somme a l louée qu i  pour ron t  ê t re  u t i l i sées dans les  

bars- res taurant  à  la  réouver ture .  Le  versement  es t  fa i t  immédia tement ,  ce  qu i  permet  de 

main ten i r  à  f lo t  la  t résorer ie  des  bars  e t  des  res taurants .  

11- Le rôle crucial de la profession de Manager de Centre-Ville :

La cr ise  san i ta i re  ac tue l le  a  mont ré  le  rô le  essent ie l  des Managers de centre-v i l le  pour  les 

maires ,  qu i  sont  en  première  l igne dans les  p lans  de re lance de leurs  cent res-v i l les  e t  qu i  on t  

vér i tab lement  une expér ience e t  une exper t ise  te r ra in .  Durant  les  d iverses  aud i t ions  que nous 

avons mené que ce  so i t  les  fédéra t ions  de commerçants  ou  les  mai res ,  la  p lace prépondérante  du 

manager  de  cent re-v i l le  ressor t .  I l  fau t  donc que la  pro fess ion  so i t  par t ie  p renante  de la  re lance 

en é tant  in tégrée à  tou tes  les  éche l les  des  d iscuss ions  e t  des  concer ta t ions .  



I l  faut  que les  maires puissent  êt re  à  la  manœuvre pour  l ’ensemble 

des décis ions gouvernementales. . .  Car  ce  sont  eux qui  sont  les  acteurs de proximité  et  qui  

connaissent  le  mieux les  v i l les . I ls  doivent  agir  en respectant  év idemment  

les  réglementat ions de l ’État  

Ph i l l ipe  Laurent ,  ma i re  de  Sceaux Secré ta i re  généra l  de  l ’AMF,  

Prés ident  dé légué de Cent re-Vi l le  en  Mouvement

12-  Redonner le pouvoir d’agir aux maires :

Cet te  c r ise  a  révé lé  l ’ impu issance de nombreux mai res  dans la  gérance de leurs  miss ions ,  

no tamment  sur  l ’ouver tu re  des  marchés où les  Pré fe ts  on t  eu  tous  les  pouvo i rs .  Dans ce t te  

re lance,  i l  s ’ag i t  de  redonner  le  pouvo i r  aux  mai res  dans le  p lan  de re lance de leurs  v i l les ,  

cent res-v i l les  e t  du  commerce.  I l  faut  réaf f i rmer  la  posi t ion du maire  et  de son équipe qui  

vont  êt re  en première  l igne.  

I l  a  é té  proposé auss i  par  les  Fédéra t ions  d ’avo i r  un  Min is tè re  à  par t  en t iè re  du  Commerce e t  de  

l ’Ar t i sanat  qu i  t rava i l le ra i t  en  l ien  d i rec t  avec  le  Min is tè re  de la  Cohés ion  du Ter r i to i re  e t  des  

Co l lec t iv i tés .

13-  Des grandes sociétés présentes dans nos villes et  
centres-bourgs se mobilisent :

La FDJ poursui t  actuel lement  une réf lex ion sur  un disposi t i f  en faveur  des commerces de 

proximité  indépendants .  Décis ion dans les  prochaines semaines ,  FDJ qu i  es t  p résente  dans 30 

000 po in ts  de  ventes  nat ionaux (mét ropo l i ta in  e t  d 'ou t re-mer)  e t  dans 11 500 communes.

«

»



POURQUOI LANCER  
LE SITE CENTRE-VILLE,  GRANDE 

Le site  est alimenté chaque jour par des 
auditions réalisées par nos soins et le directeur-fondateur de notre association 
Pierre Creuzet. Ces auditions feront l ’objet d’un rapport détail lé qui sera remis aux 
ministres concernés :

des produits jugés comme n’étant pas de première nécessité sont fermés depuis le début du 

MME  MR MME 

MINISTRE DE LA COHÉSION 
DES TERRITOIRES ET 

TERRITORIALES

MINISTRE DE L’ÉCONOMIE ET 
DES FINANCES

SECRÉTAIRE D’ÉTAT AUPRÈS 
DU MINISTRE DE L’ÉCONOMIE 

ET DES FINANCES

La res t ruc tura t ion  des  f lux  en  cent res-v i l les ,  la  re fon te  des  techn iques de vente  e t  les  nouve l les  

façons de commercer  sont  à  la  fo is  gage de re lance économique,  avec  en pr ime un respect  des  

règ les  san i ta i res  en v igueur.  I l  faut  prof i ter  de ce moment  pour  repenser  nos modes de 

consommat ion et  nos façons de nous mouvoir  en mi l ieu urbain et  dans nos cœurs de v i l les .  

C ’es t  redonner  son éc la t  au  commerce e t  rassurer  les  consommateurs  pour  un  re tour  p rogress i f  

dans les  cent res .  C ’es t  pour  ce la  qu ’ i l  nous  semble  essent ie l  qu ’ i l  y  a i t  un  ac te  fo r t  du  

gouvernement  comme la  gra tu i té  pendant  un  an de la  l i v ra ison pour  les  commerces de prox imi té  

e t  donc pour  tous  nos  hab i tan ts  en  France.

 

L’an imat ion  n ’é tan t  pas  poss ib le  pour  un  cer ta in  temps encore  dans les  v i l les  e t  cent res-v i l les ,  la  

réorgan isa t ion  des  marchés,  la  mise  en p lace de dr ive ,  de  po in ts  re la is ,  de  la  l i v ra ison 

permet t ron t  de  garder  l ’âme des quar t ie rs ,  de  se  promener  e t  de  ven i r  récupérer  les  commandes 

dans les  commerces en tou te  sécur i té .  Dans ce  rappor t ,  nous n ’avons pas  abordé l ’aspect  

f inanc ier  avec  les  lev ie rs  e t  abat tements  f i scaux qu i  peuvent  ê t re  ac t ionnés car  nous la issons 

pour  ce  domaine,  les  assoc ia t ions  de mai res  s ’en  occuper.  

L’ensemble  de ces  aud i t ions  nous ont  permis  de  conf i rmer  l ’a t tachement  t rès  impor tan t  des  é lus  

locaux à  leurs  cent res-v i l les ,  commerces e t  a r t i sans .  D ’une par t  car  i l s  on t  p r is  consc ience qu ’un  

cent re-v i l le  sans commerce es t  mor t ,  d ’au t re  par t ,  nous avons eu la  chance d ’aud i t ionner  le  

Pré fe t  Ro l lon  Mouche l -B la iso t ,  D i rec teur  du  programme gouvernementa l  Ac t ion  Cœur  de Vi l le  qu i  

mont re  tou te  l ’ impor tance des  a ides  de l ’É ta t  envers  les  co l lec t iv i tés  e t  le  recent rage par  rappor t  

à  la  c r ise  san i ta i re  que nous v ivons.  Le  P lan pour  les  Pet i tes  Vi l les  de  Demain  présenté  en 

novembre dern ier  e t  sur  leque l  p lus  de 1000 pet i tes  v i l les  sont  dé jà  cand idates  es t  por teur  

d ’espo i r  dans les  po l i t iques  de re lance à  ven i r.  La  précon isa t ion ,  c ’es t  que l ’on  a i t  auss i  un  p lan  

mass i f  de  re lance in tégrant  tou tes  les  v i l les .

 

LA SÉCURITÉ DOIT ÊTRE AVANT TOUT LE MAÎTRE MOT DES POLITIQUES DE 

RELANCE DU COMMERCE ET DES CENTRES -VILLES . . .

 

Quelques éléments de conclusion :



Les aud i t ions  réa l isées  seront  le  po in t  de  dépar t  e t  le  te r reau de la  semaine des  15ème Ass ises  

Nat iona les  du Cent re-Vi l le  qu i  auront  l ieu  du 8  au 12 ju in  2020 en remplacement  des  Ass ises  

Européennes du Cent re-Vi l le  qu i  deva ient  avo i r  l ieu  au se in  du  Par lement  Européen de 

St rasbourg .  Ces Assises Nat ionales du Centre-Vi l le  se  feront  pour  la  première  fo is  en 

v is io-conférence.  Cette  semaine sur  le  centre-v i l le  se  déroulera  chaque jour  de 15h00 à  

17h00,  avec des tables rondes animées par  des maires et  des spécia l is tes.  La presse 

notamment  té lév isée envisage de fa i re  des reportages  spéc iaux  e t  des  émiss ions  sur  le  su je t .  

Cent re-Vi l le  en  Mouvement  sera  présent  dans de nombreuses v i l les  pour  réa l iser  des  repor tages 

sur  des  in i t ia t i ves  à  par tager.

UN ÉVÉNEMENT EXCEPTIONNEL, LA SEMAINE DES 
CENTRES-VILLES :



www.grande-cause-nationale.fr

Centre-Ville en Mouvement - 
39 ter avenue Lénine - 92000 NANTERRE

Centre-Ville en Mouvement - 39 ter avenue Lénine - 92000 NANTERRE

Merci à nos partenaires qui nous suivent toute l’année,
nous voyons leur mobilisation pour les centres-villes dans cette période de crise.

Merci à toutes les personnes qui ont pris de leur temps pour nous donner des idées,
 en participant à ces auditions. 

Retrouvez ces auditions sur le site www.grande-cause-nationale.fr

Notre rapport s’appuie également sur le
 643 collectivités membres du éseau 

du centre-ville durable et de l’innnovation 

http://www.grande-cause-nationale.fr/home/



